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§ 99 510 habitants
§ Densité : 12 228 résidents/km carré
§ Population immigrante : 21 % contre 27 % à Montréal-Centre
§ Minorités visibles : 11 % contre 19 % à Montréal-Centre
§ Langue maternelle : 70 % français; 10 % anglais; 20 % autre
§ Familles monoparentales : 20 % contre 32 % à Montréal-Centre
§ Ménages à faible revenu : 28 % contre 35 % à Montréal-Centre 
§ Personnes vivant sous le seuil de faible revenu : 43 % contre 35 % à Montréal-Centre 
§ Revenu moyen des ménages : 31 885 $ contre 40 847 $ à Montréal-Centre 
§ Personnes âgées de plus de 15 ans ne possédant pas de DEC : 24 % contre 32 % à Montréal-Centre 
§ Espérance de vie à la naissance : CLSC Plateau-Mont-Royal : 73 ans;

CLSC Saint-Louis-du-Parc : 77 ans; Montréal-Centre : 78 ans
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ASGP tient régulièrement des activités favorisant la participation des citoyens à 
la vie démocratique locale. Aux élections municipales de 1998, ASGP a publié un
guide sur les enjeux du Grand Plateau, l'objectif étant de recueillir les préoccupations
des citoyens et de se solidariser autour de priorités locales. En 1999, dans le
dossier du projet domiciliaire les Cours Papineau (terrains vacants du CP) les
experts invités ont fait le point sur les problèmes de contamination des terrains
devant une centaine de citoyens.

Politiques sociales
ASGP veut promouvoir un projet de société fondé sur une juste répartition
des richesses pour que chaque citoyen vive dans la dignité et se réalise
pleinement. Quand ces valeurs semblent menacées, ASGP informe la
population et mobilise les forces du quartier... Ainsi, elle a pris la défense
des plus pauvres, s’opposant à la dernière réforme de la sécurité du revenu 
de même qu’aux coupures à Emploi-Québec; au moment de la réforme des
services de santé et des services sociaux et du virage ambulatoire, elle a mené
des démarches auprès des CLSC du territoire, et avec eux, pour sensibiliser
la population aux enjeux des coupures et préserver les services. La Table
contribue aussi aux mesures favorisant le développement local, comme le
PLACÉE — le Plan concerté pour l’économie et l’emploi. Dans le même
esprit, ASGP a aussi participé en 2000 à la Marche mondiale des femmes
contre la pauvreté. 

Avec le temps et grâce à ses réalisations concrètes, ASGP est devenu une force
d’intervention et un interlocuteur incontournable.  L’organisme a atteint

une certaine maturité en matière de concertation et de solidarité.  À l’heure
actuelle, ASGP a une conscience aigüe du défi principal à relever : préserver la
mixité sociale du Grand Plateau et éviter le clivage en proposant un développement
social qui fasse obstacle à l’exode d’une partie de sa population.St-Louis, Mile-End
et Plateau Mont-Royal sont des quartiers très peuplés, majoritairement habités par
des locataires, exposés à une forte spéculation immobilière. Des phénomènes
sociaux urbains, comme l’itinérance et la toxicomanie, inhérents  à la situation
de quartier central du Grand Plateau, prennent de l’ampleur et doivent être considérés
de façon concertée par les diverses communautés locales. 

En 2001, le point culminant des activités d’ASGP est la tenue d’États généraux
sur les grands enjeux de développement social du Grand Plateau. Par ailleurs,
ASGP organise  une assemblée publique avec les candidats locaux dans le cadre
des élections municipales. Il finalise aussi une série d’outils d’information : un
portrait actualisé des quartiers, une analyse de la restructuration municipale, une
publication sur l’action communautaire et citoyenne dans St-Louis et Mile-End
et enfin, le lancement d’un site WEB incluant un forum pour les citoyens et
citoyennes. En somme, un plateau bien garni pour ASGP.



MONTRÉAL SUR UN PLATEAU… ST-LOUIS, MILE-END, PLATEAU MONT-ROYAL

1994 : ACTION SOLIDARITÉ GRAND PLATEAU (ASGP)

UNE FORCE COLLECTIVE EN ACTION

Développement communautaire, social et économique
Pour ASGP, le développement économique doit être à
la fois social et communautaire. Il doit tenir compte des
besoins humains et sociaux, combattre la pauvreté et les
inégalités et accueillir la participation des citoyens et
des organismes du milieu. Le concept a été largement
discuté dans le Grand Plateau lors des consultations
sur la politique active du marché du travail et du
Forum local sur le développement social, qui a eu lieu
en 1997.

Deux dossiers majeurs ont permis d'expérimenter une
approche globale et participative au développement local.
Dans le premier cas, il s'agit du développement des rares
terrains vacants, soit les terrains du Canadien Pacifique,
au nord de la rue St-Grégoire, entre l'avenue du Parc et
la rue d'Iberville. Même si, à court-terme, les résultats sont
décevants par rapport aux attentes, l'objectif à long terme
est de créer de l'emploi et de construire des logements
sociaux et des parcs qui favoriseront un développement
équilibré. Le second cas, c'est l'aménagement du site du
métro Mont-Royal, avec l'édicule et la place Gérald-Godin
où la sécurité et la mise en valeur du patrimoine urbain
étaient clairement dominants. Ces dossiers de nature
économique ont été menés en collaboration étroite avec
des partenaires du milieu, en particulier la Corporation
de développement économique et communautaire
Centre-Sud/Plateau Mont-Royal.

ASGP initie des projets de développement local comme un
fonds pour le microcrédit où, entre autres, les Caisses
populaires locales investissent. ASGP participe également à
des groupes de travail comme celui sur le logement abordable,
mis sur pied par le ministère des Affaires municipales et
de la Métropole.

Le développement de l’action communautaire
ASGP veut faire reconnaître et consolider la valeur de l'action
communautaire dans le processus de développement local.
Pour cela, il lui paraît important de comprendre et de respecter
les problématiques et les dynamiques de chacun des quartiers
de son territoire. Une recherche-action a permis de bien
saisir les spécificités culturelles et sociales des quartiers
pour mieux promouvoir et soutenir le développement
de projets locaux et consolider le réseau des groupes
communautaires. En ce qui concerne les relations avec le
réseau public, ASGP et le CLSC St-Louis du Parc se sont
dotés de mécanismes visant à améliorer la collaboration
entre les groupes communautaires et le CLSC.

Autre dossier important pour le mouvement communautaire
local, l'ouverture du Centre de services communautaires du
Monastère en 1999, après des années de travail ardu, aménagé
dans le monastère des Pères du Très-Saint-Sacrement. Le
Centre joue un rôle essentiel dans un quartier comportant de
nombreux problèmes sociaux malgré l'image rassurante et
branchée qu'en projettent les médias. Le Centre offre
de multiples ressources : resto populaire et formation
professionnelle de personnes habituellement exclues,
défense des droits des locataires, animation d'activités
destinées aux personnes âgées, soutien aux personnes
réfugiées ou immigrantes, réinsertion sur le marché du
travail de jeunes mères de famille monoparentales, travail
auprès des jeunes de la rue et autres citoyens démunis.

Vie démocratique locale
Pour ASGP, promouvoir le maintien et le développement
de services à la population, faire valoir les enjeux locaux et
consolider la représentation du communautaire exige une
connaissance approfondie des dossiers et une capacité de
délégation à diverses instances locales et régionales. 

Vers 1900, au nord de la rue
Duluth, c’était la campagne avec

ses villages… En 1846, sur le plateau
qui s’étend au pied du Mont-Royal,
le village Côteau Saint-Louis avait vu
le jour autour des carrières, maintenant
sous le parc Laurier, c’est-à-dire au
cœur du Petit Plateau actuel. En 1860,
coin Mont-Royal et Henri-Julien, une
tannerie est à l’origine du village de
Saint-Jean-Baptiste devenu de nos
jours le quartier Saint-Louis-du-Parc.
Un peu plus au nord, en 1876, est
né Saint-Louis du Mile-End, qui
compte déjà 37 000 habitants en
1909, l’année de son annexion à
Montréal! D’ailleurs, son magnifique
hôtel de ville domine toujours le
quartier, au coin des artères Laurier
et Saint-Laurent. Plus à l’est, l’élégant
village de Lorimier est fondé en
1895, mais les  « p’tits chars »
électriques ou  « trolleys »  parcourent
déjà le Plateau depuis 1892. 

Au tournant du siècle, l’immigration
européenne marque le quartier. Les
nombreux immigrants. s’établissent
de part et d’autre du boulevard
Saint-Laurent, dans le quartier
Saint-Louis d’abord, puis dans le
quartier Mile-End. Ils travaillent
dans la confection ou ouvrent de
petits commerces, comme cette
fameuse dame Steinberg… Ils sont
Juifs, Polonais, Russes, Ukrainiens,
Grecs, Allemands, Lithuaniens... 
Un demi-siècle plus tard, viendront
les Portugais qui referont le visage
de Saint-Louis-du-Parc. Cette
présence multiethnique, dont
l’architecture et les commerces du
boulevard Saint-Laurent gardent

l’empreinte, en fait l’un des secteurs
les plus cosmopolites de Montréal,
mais aussi l’un des plus pauvres.
Aujourd’hui, la situation s’est renversée
car l’ouest du Plateau attire des
gens plutôt aisés.

De leur côté, les Canadiens-français
occupent surtout l’est du Plateau,
que l’écrivain Michel Tremblay a
célébré dans ses Chroniques du
Plateau Mont-Royal. Dans les
années 70, ce quartier ouvrier est
envahi par des artistes et artisans
qui y créent un milieu culturel des
plus dynamiques. Dans les années
80, ils sont suivis des professionnels;
ceux-ci, désireux de s’assurer une
bonne qualité de vie, vont lancer la
rénovation domiciliaire, limiter le
transport et préserver les espaces
verts. Les années 90 verront les

artères commerciales traditionnelles
se transformer au profit d’épiceries
fines, pâtisseries, bistrots et restaurants
chics : la gentrification bat son plein.
En trois décennies, ce quartier de
quelque 90 000 habitants, cosmopolite
et à 70 % francophone, serait l’un
des quatre « quartiers branchés » en
Amérique du Nord, selon un magazine
américain. Ces apports multiples qu’a
intégrés le quartier depuis un siècle
en font, pour le visiteur, une vitrine
unique sur Montréal.

Cette mutation profonde n’est pas
sans aspects moins reluisants.
Trouver un bon appartement à prix
abordable relève de l’exploit. Les
nouveaux condos de luxe trouvent
vite preneur chez les mieux nantis.
Si le Plateau conserve malgré tout
une certaine mixité sociale qui en
fait le charme, le clivage social
progresse et les plus pauvres
doivent de plus en plus se résigner
à le quitter et, parmi eux, ceux qui
ont en fait la réputation : les petits
artisans et les artistes. Sur le
Plateau, la pauvreté se cache à
l’ombre de la richesse. Le Resto
Plateau en sait quelque chose avec
les 300 repas qu’il sert chaque midi.
La richesse qui s’étale attire les
jeunes de la rue, et les moins jeunes,
vers les artères commerciales du
Plateau. On ne se surprend plus,
le soir, d’apercevoir l’autocar de
Pops, transformé en maison de
jeunes ambulante, leur offrir le
réconfort d’un café chaud, d’un
sourire, d’une oreille attentive et
de quelques bons mots.

2001 OU SEPT ANS PLUS TARD… 

Les stratégies utilisées par Action Solidarité Grand Plateau pour promouvoir un développement local
conforme aux valeurs et principes qu’il défend reposent sur quatre grands axes.

Pour faire face à cette mutation
rapide, divers organismes
communautaires sont nés pour

répondre à ces nouveaux
besoins. Au début des

années 90, un effort pour
les regrouper se solde par un

demi-succès, mais le bulletin
Ça presse permet de garder le

contact des uns avec les autres.

C’est en 1994 qu’une véritable démarche de développe-
ment global se met en place avec la création d’Action
Solidarité Grand Plateau. Incorporé officiellement, le
nouvel organisme communautaire va promouvoir et
favoriser la solidarité et la concertation sur les enjeux
locaux, la reconnaissance des groupes et des pratiques
communautaires, de même que les actions concertées pour
améliorer les conditions de vie des personnes et des
groupes les plus vulnérables. Soutenu par une subvention
de la ville, le groupe a pu se donner une permanence.

Dans ce Grand Plateau si à la mode, Action
Solidarité Grand Plateau fait la promotion d’un

développement axé sur la lutte à la pauvreté et aux
inégalités. La mission de l’organisme est de contribuer
au développement social, communautaire et économique
des quartiers composant le Grand Plateau : Mile-End,
Saint-Louis et Plateau Mont-Royal.  Les trente organismes
communautaires qu’il regroupe de même que les huit
membres associés – CDEC, CLSC(s), églises, syndicats –
forment un réseau auquel se greffe la participation
sociale dans le Grand Plateau.

La vie associative est basée sur l’engagement et la solidarité
des membres et se veut l’expression d’une force collective
en action.  Une assemblée des membres a lieu à tous les
mois. Un comité exécutif de sept membres  veille à
appliquer les décisions prises en assemblée générale, il
se réunit aux six semaines. Chaque membre de l’exécutif
est porteur d’un ou de plusieurs dossiers et des comités de
travail sont formés au besoin. Action Solidarité participe
à au moins quinze autres organismes ou comités; il emploie
une seule coordonnatrice à temps complet et, de temps
à autre, des occasionnels pour des projets spécifiques.
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1994 : ACTION SOLIDARITÉ GRAND PLATEAU (ASGP)

UNE FORCE COLLECTIVE EN ACTION

Développement communautaire, social et économique
Pour ASGP, le développement économique doit être à
la fois social et communautaire. Il doit tenir compte des
besoins humains et sociaux, combattre la pauvreté et les
inégalités et accueillir la participation des citoyens et
des organismes du milieu. Le concept a été largement
discuté dans le Grand Plateau lors des consultations
sur la politique active du marché du travail et du
Forum local sur le développement social, qui a eu lieu
en 1997.

Deux dossiers majeurs ont permis d'expérimenter une
approche globale et participative au développement local.
Dans le premier cas, il s'agit du développement des rares
terrains vacants, soit les terrains du Canadien Pacifique,
au nord de la rue St-Grégoire, entre l'avenue du Parc et
la rue d'Iberville. Même si, à court-terme, les résultats sont
décevants par rapport aux attentes, l'objectif à long terme
est de créer de l'emploi et de construire des logements
sociaux et des parcs qui favoriseront un développement
équilibré. Le second cas, c'est l'aménagement du site du
métro Mont-Royal, avec l'édicule et la place Gérald-Godin
où la sécurité et la mise en valeur du patrimoine urbain
étaient clairement dominants. Ces dossiers de nature
économique ont été menés en collaboration étroite avec
des partenaires du milieu, en particulier la Corporation
de développement économique et communautaire
Centre-Sud/Plateau Mont-Royal.

ASGP initie des projets de développement local comme un
fonds pour le microcrédit où, entre autres, les Caisses
populaires locales investissent. ASGP participe également à
des groupes de travail comme celui sur le logement abordable,
mis sur pied par le ministère des Affaires municipales et
de la Métropole.

Le développement de l’action communautaire
ASGP veut faire reconnaître et consolider la valeur de l'action
communautaire dans le processus de développement local.
Pour cela, il lui paraît important de comprendre et de respecter
les problématiques et les dynamiques de chacun des quartiers
de son territoire. Une recherche-action a permis de bien
saisir les spécificités culturelles et sociales des quartiers
pour mieux promouvoir et soutenir le développement
de projets locaux et consolider le réseau des groupes
communautaires. En ce qui concerne les relations avec le
réseau public, ASGP et le CLSC St-Louis du Parc se sont
dotés de mécanismes visant à améliorer la collaboration
entre les groupes communautaires et le CLSC.

Autre dossier important pour le mouvement communautaire
local, l'ouverture du Centre de services communautaires du
Monastère en 1999, après des années de travail ardu, aménagé
dans le monastère des Pères du Très-Saint-Sacrement. Le
Centre joue un rôle essentiel dans un quartier comportant de
nombreux problèmes sociaux malgré l'image rassurante et
branchée qu'en projettent les médias. Le Centre offre
de multiples ressources : resto populaire et formation
professionnelle de personnes habituellement exclues,
défense des droits des locataires, animation d'activités
destinées aux personnes âgées, soutien aux personnes
réfugiées ou immigrantes, réinsertion sur le marché du
travail de jeunes mères de famille monoparentales, travail
auprès des jeunes de la rue et autres citoyens démunis.

Vie démocratique locale
Pour ASGP, promouvoir le maintien et le développement
de services à la population, faire valoir les enjeux locaux et
consolider la représentation du communautaire exige une
connaissance approfondie des dossiers et une capacité de
délégation à diverses instances locales et régionales. 

Vers 1900, au nord de la rue
Duluth, c’était la campagne avec

ses villages… En 1846, sur le plateau
qui s’étend au pied du Mont-Royal,
le village Côteau Saint-Louis avait vu
le jour autour des carrières, maintenant
sous le parc Laurier, c’est-à-dire au
cœur du Petit Plateau actuel. En 1860,
coin Mont-Royal et Henri-Julien, une
tannerie est à l’origine du village de
Saint-Jean-Baptiste devenu de nos
jours le quartier Saint-Louis-du-Parc.
Un peu plus au nord, en 1876, est
né Saint-Louis du Mile-End, qui
compte déjà 37 000 habitants en
1909, l’année de son annexion à
Montréal! D’ailleurs, son magnifique
hôtel de ville domine toujours le
quartier, au coin des artères Laurier
et Saint-Laurent. Plus à l’est, l’élégant
village de Lorimier est fondé en
1895, mais les  « p’tits chars »
électriques ou  « trolleys »  parcourent
déjà le Plateau depuis 1892. 

Au tournant du siècle, l’immigration
européenne marque le quartier. Les
nombreux immigrants. s’établissent
de part et d’autre du boulevard
Saint-Laurent, dans le quartier
Saint-Louis d’abord, puis dans le
quartier Mile-End. Ils travaillent
dans la confection ou ouvrent de
petits commerces, comme cette
fameuse dame Steinberg… Ils sont
Juifs, Polonais, Russes, Ukrainiens,
Grecs, Allemands, Lithuaniens... 
Un demi-siècle plus tard, viendront
les Portugais qui referont le visage
de Saint-Louis-du-Parc. Cette
présence multiethnique, dont
l’architecture et les commerces du
boulevard Saint-Laurent gardent

l’empreinte, en fait l’un des secteurs
les plus cosmopolites de Montréal,
mais aussi l’un des plus pauvres.
Aujourd’hui, la situation s’est renversée
car l’ouest du Plateau attire des
gens plutôt aisés.

De leur côté, les Canadiens-français
occupent surtout l’est du Plateau,
que l’écrivain Michel Tremblay a
célébré dans ses Chroniques du
Plateau Mont-Royal. Dans les
années 70, ce quartier ouvrier est
envahi par des artistes et artisans
qui y créent un milieu culturel des
plus dynamiques. Dans les années
80, ils sont suivis des professionnels;
ceux-ci, désireux de s’assurer une
bonne qualité de vie, vont lancer la
rénovation domiciliaire, limiter le
transport et préserver les espaces
verts. Les années 90 verront les

artères commerciales traditionnelles
se transformer au profit d’épiceries
fines, pâtisseries, bistrots et restaurants
chics : la gentrification bat son plein.
En trois décennies, ce quartier de
quelque 90 000 habitants, cosmopolite
et à 70 % francophone, serait l’un
des quatre « quartiers branchés » en
Amérique du Nord, selon un magazine
américain. Ces apports multiples qu’a
intégrés le quartier depuis un siècle
en font, pour le visiteur, une vitrine
unique sur Montréal.

Cette mutation profonde n’est pas
sans aspects moins reluisants.
Trouver un bon appartement à prix
abordable relève de l’exploit. Les
nouveaux condos de luxe trouvent
vite preneur chez les mieux nantis.
Si le Plateau conserve malgré tout
une certaine mixité sociale qui en
fait le charme, le clivage social
progresse et les plus pauvres
doivent de plus en plus se résigner
à le quitter et, parmi eux, ceux qui
ont en fait la réputation : les petits
artisans et les artistes. Sur le
Plateau, la pauvreté se cache à
l’ombre de la richesse. Le Resto
Plateau en sait quelque chose avec
les 300 repas qu’il sert chaque midi.
La richesse qui s’étale attire les
jeunes de la rue, et les moins jeunes,
vers les artères commerciales du
Plateau. On ne se surprend plus,
le soir, d’apercevoir l’autocar de
Pops, transformé en maison de
jeunes ambulante, leur offrir le
réconfort d’un café chaud, d’un
sourire, d’une oreille attentive et
de quelques bons mots.

2001 OU SEPT ANS PLUS TARD… 

Les stratégies utilisées par Action Solidarité Grand Plateau pour promouvoir un développement local
conforme aux valeurs et principes qu’il défend reposent sur quatre grands axes.

Pour faire face à cette mutation
rapide, divers organismes
communautaires sont nés pour

répondre à ces nouveaux
besoins. Au début des

années 90, un effort pour
les regrouper se solde par un

demi-succès, mais le bulletin
Ça presse permet de garder le

contact des uns avec les autres.

C’est en 1994 qu’une véritable démarche de développe-
ment global se met en place avec la création d’Action
Solidarité Grand Plateau. Incorporé officiellement, le
nouvel organisme communautaire va promouvoir et
favoriser la solidarité et la concertation sur les enjeux
locaux, la reconnaissance des groupes et des pratiques
communautaires, de même que les actions concertées pour
améliorer les conditions de vie des personnes et des
groupes les plus vulnérables. Soutenu par une subvention
de la ville, le groupe a pu se donner une permanence.

Dans ce Grand Plateau si à la mode, Action
Solidarité Grand Plateau fait la promotion d’un

développement axé sur la lutte à la pauvreté et aux
inégalités. La mission de l’organisme est de contribuer
au développement social, communautaire et économique
des quartiers composant le Grand Plateau : Mile-End,
Saint-Louis et Plateau Mont-Royal.  Les trente organismes
communautaires qu’il regroupe de même que les huit
membres associés – CDEC, CLSC(s), églises, syndicats –
forment un réseau auquel se greffe la participation
sociale dans le Grand Plateau.

La vie associative est basée sur l’engagement et la solidarité
des membres et se veut l’expression d’une force collective
en action.  Une assemblée des membres a lieu à tous les
mois. Un comité exécutif de sept membres  veille à
appliquer les décisions prises en assemblée générale, il
se réunit aux six semaines. Chaque membre de l’exécutif
est porteur d’un ou de plusieurs dossiers et des comités de
travail sont formés au besoin. Action Solidarité participe
à au moins quinze autres organismes ou comités; il emploie
une seule coordonnatrice à temps complet et, de temps
à autre, des occasionnels pour des projets spécifiques.
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D É V E L O P P E M E N T  D E S  C O M M U N A U T É S  L O C A L E S
P o r t r a i t  d e  c o n c e r t a t i o n s  d e  q u a r t i e r  à  M o n t r é a l

§ 99 510 habitants
§ Densité : 12 228 résidents/km carré
§ Population immigrante : 21 % contre 27 % à Montréal-Centre
§ Minorités visibles : 11 % contre 19 % à Montréal-Centre
§ Langue maternelle : 70 % français; 10 % anglais; 20 % autre
§ Familles monoparentales : 20 % contre 32 % à Montréal-Centre
§ Ménages à faible revenu : 28 % contre 35 % à Montréal-Centre 
§ Personnes vivant sous le seuil de faible revenu : 43 % contre 35 % à Montréal-Centre 
§ Revenu moyen des ménages : 31 885 $ contre 40 847 $ à Montréal-Centre 
§ Personnes âgées de plus de 15 ans ne possédant pas de DEC : 24 % contre 32 % à Montréal-Centre 
§ Espérance de vie à la naissance : CLSC Plateau-Mont-Royal : 73 ans;

CLSC Saint-Louis-du-Parc : 77 ans; Montréal-Centre : 78 ans
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* Recensement 1996 :  La plupart des données sont disponibles sur le site Internet de la Direction de la santé publique de Montréal-Centre : http://www.santepub-mtl.qc.ca

ASGP tient régulièrement des activités favorisant la participation des citoyens à 
la vie démocratique locale. Aux élections municipales de 1998, ASGP a publié un
guide sur les enjeux du Grand Plateau, l'objectif étant de recueillir les préoccupations
des citoyens et de se solidariser autour de priorités locales. En 1999, dans le
dossier du projet domiciliaire les Cours Papineau (terrains vacants du CP) les
experts invités ont fait le point sur les problèmes de contamination des terrains
devant une centaine de citoyens.

Politiques sociales
ASGP veut promouvoir un projet de société fondé sur une juste répartition
des richesses pour que chaque citoyen vive dans la dignité et se réalise
pleinement. Quand ces valeurs semblent menacées, ASGP informe la
population et mobilise les forces du quartier... Ainsi, elle a pris la défense
des plus pauvres, s’opposant à la dernière réforme de la sécurité du revenu 
de même qu’aux coupures à Emploi-Québec; au moment de la réforme des
services de santé et des services sociaux et du virage ambulatoire, elle a mené
des démarches auprès des CLSC du territoire, et avec eux, pour sensibiliser
la population aux enjeux des coupures et préserver les services. La Table
contribue aussi aux mesures favorisant le développement local, comme le
PLACÉE — le Plan concerté pour l’économie et l’emploi. Dans le même
esprit, ASGP a aussi participé en 2000 à la Marche mondiale des femmes
contre la pauvreté. 

Avec le temps et grâce à ses réalisations concrètes, ASGP est devenu une force
d’intervention et un interlocuteur incontournable.  L’organisme a atteint

une certaine maturité en matière de concertation et de solidarité.  À l’heure
actuelle, ASGP a une conscience aigüe du défi principal à relever : préserver la
mixité sociale du Grand Plateau et éviter le clivage en proposant un développement
social qui fasse obstacle à l’exode d’une partie de sa population.St-Louis, Mile-End
et Plateau Mont-Royal sont des quartiers très peuplés, majoritairement habités par
des locataires, exposés à une forte spéculation immobilière. Des phénomènes
sociaux urbains, comme l’itinérance et la toxicomanie, inhérents  à la situation
de quartier central du Grand Plateau, prennent de l’ampleur et doivent être considérés
de façon concertée par les diverses communautés locales. 

En 2001, le point culminant des activités d’ASGP est la tenue d’États généraux
sur les grands enjeux de développement social du Grand Plateau. Par ailleurs,
ASGP organise  une assemblée publique avec les candidats locaux dans le cadre
des élections municipales. Il finalise aussi une série d’outils d’information : un
portrait actualisé des quartiers, une analyse de la restructuration municipale, une
publication sur l’action communautaire et citoyenne dans St-Louis et Mile-End
et enfin, le lancement d’un site WEB incluant un forum pour les citoyens et
citoyennes. En somme, un plateau bien garni pour ASGP.



MISSION

OBJECTIFS

Coordonnatrice Fulvia Spadari
Présidente Lorraine Decelles
Statut juridique OBNL
Incorporation 1994
Composition 38 membres
Provenance

Organismes communautaires          30
CDEC   1
CLSC   2
Églises 3 
Syndicats 2 
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Le développement social, communautaire et économique des quartiers Mile-End, St-Louis et Plateau-Montréal et la promotion
d'un projet de société fondé sur une juste répartition des richesses et une réelle qualité de vie où la valeur des personnes ne se
mesure pas à leur pouvoir d'achat.

§§ Supporter les initiatives développées par les communautés pour résoudre collectivement leurs problèmes et contribuer 
à leur assurer des moyens adéquats

§§ Promouvoir la solidarité et la concertation sur les principaux enjeux touchant le développement communautaire et social 
des quartiers Mile-End, Saint-Louis-du-Parc et Plateau Mont-Royal

§§ Entreprendre des actions solidaires et concertées pour l'amélioration des conditions et de la qualité de vie des personnes 
de ces quartiers

§§ Promouvoir la reconnaissance des pratiques, des valeurs et de l'autonomie des groupes communautaires travaillant dans 
ces quartiers et qui adhèrent à la déclaration de principes 

§§ Promouvoir une forme de développement assurant à chaque citoyen la dignité, la pleine satisfaction de ses besoins 
fondamentaux et la possibilité de se réaliser pleinement. 

§§ Promouvoir le maintien et le développement des services communautaires, de loisirs, de santé et des services culturels 
accessibles universellement

§§ Contribuer à contrer toute forme de discrimination, d'exclusion ou de marginalisation

Projets concertés aménagements-développement
§§ Aménagement du site du métro Mont-Royal (1998)
§§ Centre des services communautaires du Monastère (1999)
§§ Projet de développement dans la zone nord du Grand Plateau (1998-2000)

Concertation sur les enjeux sociaux du Grand Plateau
§§ Forum local sur le développement social du Grand Plateau (1997)
§§ Forum communautaire du CLSC St-Louis (1998)
§§ Participation à l'élaboration du Plan d'action concerté pour l'économie et l'emploi (1999)
§§ Actualisation du portrait du Grand Plateau (2001)
§§ Préparation d'États généraux ( 2001)

Vie démocratique locale et promotion d'un développement juste et équitable
§§ Tenues d'assemblées publiques, ex. : élections municipales (1998), contamination des terrains du Canadien Pacifique (1999) 
§§ Assemblée d'information et formations sur la nouvelle ville et les enjeux locaux (2001)
§§ Formation sur l'endettement (2001)
§§ Lancement d'une publication sur les problématiques sociales locales (2001)
§§ Projet pilote de micro-crédit (2001)
§§ Représentations auprès des diverses instances politiques
§§ Délégations à des instances locales et régionales

PRINCIPAUX DOSSIERS ACTIFS (1997-2000)



Assemblée générale des membres                            8 par année
Comité exécutif  (7 membres)                      8 par année
Comités de travail Interquartiers 

Emploi Québec
États généraux

§§ Comité Organisateur
§§ Comité Logement social, logement abordable
§§ Comité Santé, qualité de vie
§§ Comité Emploi

Nouvelle Ville
Carrefour d'intégration
Groupe de travail micro-crédit

Coordination une coordinatrice temps complet, employés occasionnels (projets spéciaux)
Local Centre de services communautaire du Monastère
Revenu total (1999-2000) 63 616 $
Subvention Vivre Montréal en santé 30 000 $
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Lorraine Decelles,  présidente
Maison d'Aurore

Pierre Marquis,  vice-président
Comité Logement Plateau Mont-Royal

Anne-Marie Sauvé,  secrétaire-trésorière
Ateliers d'éducation populaire

Adrianne Cloutier
La 20'taine

Ahmed Benbouzid
Resto Plateau

Normand Jarry
Halte La Ressource

Robert Dion
Approche locale sur la faim

Approche locale sur la faim
Ateliers d'éducation populaire
Ateliers Habitation de Montréal
Bureau du Vicaire épiscopal / Région Sud
Carrefour Justice et Foi
CDEC Centre-Sud / Plateau Mont-Royal
Centre d'Action socio-communautaire
Centre de Lecture et d'Écriture
Centre des femmes du Plateau Mont-Royal
Centre Marie-Gérin-Lajoie
Cercle d'emprunt de Montréal
CLSC Plateau Mont-Royal
CLSC Saint-Louis-du-Parc
Centre d'intervention et de revitalisation des quartiers (CIRQ)
Collectif Multifemmes
Comité itinérance du Plateau
Comité logement Plateau Mont-Royal
Corpo communautaire Entregens
Coopérative Olier

Centre d'orientation paralégale et sociale pour immigrants (COPSI )
Église Notre-Dame-du-Très-Saint-Sacrement
Groupes Ressources aux personnes assistées sociales
Halte Garderie La Pirouette
Halte La Ressource
Institut Interculturel de Montréal
L'Hirondelle
Ma chambre Inc.
Maison d'Aurore
Maison des amis du Plateau
Petite Maison de la Miséricorde
Projet Changement
Regroupement des amblyopes et aveugles du Montréal Métropolitain
Regroupement des cuisines collectives
Resto Plateau
Syndicat du CLSC Plateau Mont-Royal
Syndicat du CLSC St-Louis-du-Parc
La 20'taine
YMCA du Parc


